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Cours international à San Lorenzo de El Escorial (II)

Ce que tu ne fais pas restera non-fait 


En août dernier, 19 frères maristes de langues espagnole et portugaise ont débuté à El Escorial en Espagne une session de renouveau qui se terminera en décembre. Ce cours permet aux participants d’effectuer une pause sur leur chemin pour se donner un temps de réflexion, de prière et de fraternisation dans un projet de formation permanente. Frère Javier Espinosa et les trois membres de son équipe assistent les frères durant cette période de renouveau. Les participants viennent de neuf pays et leurs âges oscillent entre 50 et 65 ans. À l’occasion de ce cours, ils ont répondu à quelques questions. Nous publions leurs réponses dans deux bulletins à cause de leur longueur. Celui-ci est le second et dernier de ces deux bulletins.

Fr. Lluís Serra

Quelles valeurs remarquez-vous chez les jeunes d’aujourd’hui ?

Hugo Depiné, Brasil Centro Sul
Le jeunes d'aujourd'hui ont beaucoup d'énergie ; c'est pourquoi il n’ont pas peur d'affronter de nouvelles situations et de recommencer. Ils font de la vie un défi. Ils accordent beaucoup d’importance à la fidélité dans l'amitié ; ils ont un grand esprit de solidarité et recherchent avec les autres de nouvelles manières de vivre, quoique ceci s’exprime souvent dans des manifestations populaires (de masse) ; ils élèvent ainsi la conscience politique en prenant le leadership avec ténacité et enthousiasme.

Quelles suggestions feriez-vous aux jeunes d’aujourd’hui pour qu’ils vivent pleinement leur vie ?

Eutimio Rubio, Argentine, Cruz del Sur
Je leur suggérerais avant tout d’aborder des questions fondamentales comme : Quelle est ta mission dans la vie ? Quelles valeurs poursuis-tu ? 

Je lui dirais : Ami, la vie est une suite d’instants. Chaque instant est unique. Essaie de vivre le moment présent : carpe diem. Rêve de grands idéaux et cherche à « approfondir » la mission de ta vie. Il y a des indicateurs de valeur qui ne peuvent pas manquer, tels : aller à la rencontre de l’autre par solidarité, essayer d'être un ami loyal, étudier afin de devenir un professionnel compétent, laisser le souvenir d’un bon fils dans ta famille et essayer d'être un bon fils de Dieu. Lui, il t’aime tel que tu es.

Tu tiens en tes mains ton avenir afin de faire quelque chose de grand de ta vie. Personne ne peut remplir ta mission pour toi. Ce que tu ne fais pas restera non-fait. Tu peux davantage ! Et par la magie d’un dévouement sans limite, tu accompliras des merveilles. Si tu mets ton cœur et ta passion dans ce que tu entreprends, tu réussiras et tu donneras un sens à ta vie. 

La connaissance humaine n'a pas de limites. Tu peux toujours t’améliorer et faire un effort supplémentaire. Il vaut la peine d’essayer. C’est maintenant l’occasion. Entreprends chaque journée comme si tu devais vivre mille ans et vis comme si tu allais mourir demain. 

Les plus grandes difficultés sont toujours des occasions de monter plus haut vers les grands sommets de ton développement personnel. Chaque personne a une chaîne de montagnes à gravir dans sa vie. L'objectif est de la conquérir. Tente-le.

Choisis la vie, la paix, la coexistence, la solidarité... pour te transformer avant de transformer le monde. 

Ne désespère pas de devenir un bon Samaritain en travaillant pour un monde plus humain. Tout dépend de toi pour que tu puisses vivre heureux et en plénitude.

Vaut-il la peine aujourd'hui d’éduquer à la solidarité et quel engagement implique cette éducation ? 

Imeldo Link, Rio Grande do Sul
Il n’y a aucun doute que cela vaut la peine, car l’immensité des problèmes sociaux du monde d’aujourd'hui exige un effort d’intégration sociale par de nouveaux projets de solidarité et d’éducation. 
Cela implique :

- créer des lieux pour accueillir gratuitement ceux qui viennent de communautés déficientes

- donner l’occasion d’accéder à une éducation intégrale aux personnes qui n’ont pas les moyens de fréquenter de bonnes écoles 

- promouvoir et garantir des activités qui favorisent l'autonomie et l'émancipation de la population, par exemple, encourager des groupes qui génèrent des revenus en les organisant en petites coopératives 

C'est par l’éducation dans des écoles officielles et des actions entièrement gratuites qu’on peut faire face à des problèmes complexes comme la violence à l’égard des enfants et des adolescents. 

Quelles valeurs du projet éducatif mariste conservent aujourd'hui toute leur utilité ?

Esteban González, México Occidental
Dans un monde si changeant et plein de satisfactions passagères, la valeur de la présence dans notre projet éducatif prend un sens très profond. 

Nos jeunes ont soif d'être écoutés et appréciés en tant que personnes.

Le rythme machinal dans lequel nous vivons accentue la nécessité de pouvoir rencontrer quelqu'un à qui nous confier et livrer nos problèmes parfois très sérieux. Une présence de style mariste avec son cachet pédagogique et évangélique apporte un secours essentiel à tant de jeunes qui sont confus et désorientés dans le milieu où ils sont plongés. Nous devons donc agir comme des frères en manifestant vraiment de l’intérêt et de la compassion vis-à-vis leur situation et en leur suggérant des moyens de croître dans leur vie.

Que vaut la phrase que Voltaire applique aux religieux : Ils entrent en religion sans se connaître, vivent sans s’aimer et meurent sans se pleurer. ?

Pablo Marín, Province Ibérica
De prime abord, je la considère équivoque. Que nous, religieux, entrions sans nous connaître est en grande partie juste. 

« Ils vivent sans s’aimer. » Je comprends que notre amour n’est pas un amour familial naturel, du moins avec les caractéristiques habituelles de la vie familiale vécue dans le mariage. Mais nous vivons un amour qui nous porte à nous intéresser aux autres frères de la communauté. Un amour qui trouve son sens dans la communauté, autour du Christ, et qui ne repose pas seulement sur ce qui est humain. Nous sommes sensibles aux besoins, aux limites et aux joies de chaque frère. 

« Ils meurent sans se pleurer. » Il est terrible de croire que cette phrase pourrait être vraie pour nous. Sur le plan humain, nous nous intéressons au frère avec lequel nous avons vécu, combien plus encore au moment si important de sa mort ! Ce qui importe, ce ne sont pas les larmes matérielles, mais l’estime et les sentiments de notre cœur : inquiétude au sujet de sa maladie et de ses infirmités, présence, réconfort et prière pour son repos dans le Seigneur… N’est-ce pas là s’aimer comme des frères ?
Vos parents vivent encore. Quel âge ont-ils et quels sont vos sentiments à leur égard ? 

Jesús Navarro, Ibérica
En effet, ils vivent encore, avec des maladies et des années meilleures. Mon père a 86 ans et ma mère 85. J’éprouve tout naturellement pour eux des sentiments d’affection et de gratitude. Affection filiale à laquelle ils répondent. Gratitude envers eux, parce qu’ils m'ont donné ce cadeau de Dieu qui est la vie. 

Je les remercie aussi parce qu’ils ont été les premiers à m’enseigner comment m’adresser à Dieu et à Marie. Mon remerciement s’exprime par la prière et des visites fréquentes.

Quel rôle joue la prière dans votre vie ?

Rogelio Jiménez, Colombie, Norandina
Je vais débuter cette brève réflexion par une phrase qui a eu un fort impact sur moi lorsque je l'ai entendue : « Comme on vit, on prie, parce que comme on prie, on vit. »

Depuis un certain temps, par une grâce spéciale, j'ai pu accueillir l'amour de Dieu dans ma vie ; cela m’a fait redoubler ma prière personnelle, puisqu'il a eu un moment où Dieu dans son amour miséricordieux s'est fortement fait présent dans ma vie. En certaines occasions, ma vie de prière personnelle a été mon paratonnerre. Elle m'a aidé à passer à travers des moments difficiles et à découvrir le sens de la prière communautaire. Par la prière personnelle et communautaire, je cherche à atteindre unité et cohérence, tâche de toute notre vie.

Comment valorisez-vous la nature et l'écologie ? Croyez-vous qu'on puisse faire quelque chose dans ces domaines en éducation ? 
Angel Merino, Porto Rico, Province América Central
Le monde où nous vivons est dominé par la violence, l'injustice, la mort... il suffit d’être en contact avec la presse de chaque jour pour s’en rendre compte. Le dénominateur commun de tout cela est le manque de respect et de tolérance. Je crois que tous les deux : le respect de la nature et le sens écologique, enseignés dès l'enfance, peuvent conduire à un plus grand respect des autres et de toute chose.

En tant qu’éducateurs, nous pouvons faire beaucoup, puisque la nature peut être vue comme la création de Dieu et un reflet de Lui. La conscience écologique se développera si nous sommes capables de faire comprendre aux autres que la nature fait partie de notre milieu et qu’il n’y aura pas de survie sans elle.

Comment expliquez-vous le fait de la vocation religieuse ? 

Moisés Caballero, Province Ibérica
Dans une famille, la naissance d'un fils est accueillie avec joie parce que la vie est un don de Dieu. Ainsi, tout comme Dieu appelle les personnes à l'existence en leur donnant la vie, de même, il les appelle aussi à l’accompagner et à le suivre selon divers chemins. Un de ces chemins est la vie religieuse.

Et votre vocation personnelle ?

Dans mon cas, je la considère comme un appel clair du Seigneur à la suite du décès d'un de mes frères qui était frère mariste. À son décès, il avait 22 ans, j'ai senti que le Seigneur m’appelait à le remplacer.

Tout au long de ma vie, j'ai souvent pensé à l'importance que mon frère Fermín a eue dans ma décision d'appartenir à la Famille mariste. C’était lui qui m’avait invité à entrer dans l'Institut lorsqu’il était encore vivant.

Qu’admirez-vous le plus chez saint Marcellin Champagnat ?

Alipio Herrera, Colombie, Province Norandina
Tout au long de sa vie, Marcellin Champagnat a fait une expérience forte du Dieu-Amour, qui l’a appelé, à la fois, à aimer passionnément Dieu, Marie, ses frères, les enfants et les jeunes, et parmi eux, surtout les plus démunis. La réalisation de cette expérience a fait de lui un grand saint et un apôtre exceptionnel. 
___________________________________
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